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Messe du Blé eucharistique 
Buchy – le 14 novembre 2019 

Lectures : livre de la Sagesse 7, 22-8, 1 ; Psaume 118 
Évangile de Jésus Christ selon saint Luc 17, 20-25 

Homélie 

« Les pharisiens demandaient à Jésus quand viendrait le Règne de Dieu » (Lc 17, 20). 

Frères et sœurs, est-ce notre préoccupation ? Beaucoup d’entre nous font cette demande à Dieu 
en récitant le « Notre Père » : « Notre Père qui es aux Cieux que ton Règne vienne ». 

Qu’est-ce que le Règne de Dieu et quand adviendra-t-il ? 

Nous le croyons, le Règne de Dieu est un règne différent de celui que les hommes tentent 
d’imposer. Il est un règne de paix, de justice et d’amour. Aujourd’hui la lecture nous invite à 
dire : un règne de Sagesse. Peut-on imposer de l’extérieur la paix, la justice, l’amour ? 

Jésus dit : « Le Règne de Dieu est au milieu de vous » (Lc 17, 21). Jésus contrarie le rêve des 
pharisiens. Certains documents anciens écrivent même : « Le Règne de Dieu est à l’intérieur de 
vous ». Non, le Règne de Dieu n’est pas un royaume qui se bâtit par des armes, hélas parfois 
nécessaires, ou par des lois et des normes dont la multiplication défie la sagesse. Que veut donc 
dire « Le règne de Dieu est au milieu de vous » ? Jésus parle d’abord de lui-même. Il est au milieu 
d’eux. Il est l’envoyé du Père, portant en Lui tout l’amour, assumant en Lui le combat de 
l’humanité contre toute forme de Mal, au milieu de nous ! 

La venue du Règne de Dieu est un combat mais dont les armes ne peuvent pas être empruntés 
à l’esprit du mal qui agit de l’extérieur vers l’intérieur, mais à l’esprit de Jésus qui agit de 
l’intérieur vers l’extérieur. 

L’incendie du 26 septembre a blessé la terre. Il a pollué la périphérie nord de Rouen, le Pays de 
Bray et d’autres communes rurales, sans doute plus que la ville elle-même. L’incendie, qui 
touche d’abord deux entreprises, leur personnel et les personnels de secours, a des 
conséquences maléfiques, économiques et humaines bien au-delà. On peut parler d’un cercle 
vicieux : le mal engendre le mal. Qu’il suffise de prendre l’exemple du lait. Jeter le lait, outre la 
perte économique, retire le sommeil à celui qui élève, nourrit et prends soin de ses animaux 
24h/24, 7J/7, 365 jours par an ; s’entendre dire que le lait ne peut pas être transporté par les 
collecteurs, car potentiellement toxique, en rajoute. S’entendre demander de le transporter 
pour le jeter, -car on ne tarit pas des vaches par un arrêté-, n’a aucun sens pour celui qui n’est 
pas plus immunisé que les collecteurs. Alors ce sont nos cœurs qui sont pollués ! 
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« Le Règne de Dieu est au milieu de vous ». Jésus est venu apporter, témoigner, vivre l’amour 
de Dieu jusque dans les plis et replis de notre terre et de notre humanité. Sa venue marque 
l’entrée dans le temps du Règne de Dieu. La victoire de l’amour n’est pas une bataille, elle est 
un chemin. Se laisser abuser par des solutions toutes faites, par des décisions qui résoudraient 
tous les problèmes immédiatement, par de l’argent qui coulerait sans s’arrêter, c’est se laisser 
attirer par de fausses lumières. Les hommes et les femmes de la terre le savent sans doute mieux 
que quiconque. 

« On vous dira : « Voilà, il est là-bas ! » ou bien : voici, il est ici », dit Jésus. Et il ajoute : « N’y allez 
pas, n’y courez pas » (Lc 17, 23). Jésus met en garde contre les solutions toutes faites, les 
attentes miraculeuses ou batailleuses, qui viendraient de l’extérieur. 

Il existe une Sagesse. La première lecture la décrit dans son harmonie, dans sa cohérence, dans 
sa beauté. Nous devons nous alerter lorsque des solutions apparemment séduisantes ont des 
conséquences mauvaises, divisent et détruisent. Nous en prenons conscience de plus en plus 
grâce à la considération des ressources de la planète non pas pour une partie de la population 
mondiale mais pour tous, non pas seulement pour aujourd’hui mais aussi pour demain. 

Merci à vous, agriculteurs, de nous aider à respecter la planète qui est une pour tous, à respecter 
le temps nécessaire pour donner de bons fruits, à respecter le lien intime entre l’homme et la 
terre que vous expérimentez. 

Les sirènes de la ville n’ont pas toutes retenti le 26 septembre. Grâce aux préventions, aux 
secours, au discernement des hommes, il n’y a pas eu de morts. Mais comment ne pas accueillir 
l’incendie du 26 septembre comme une alerte, une alerte de plus ? 

Demandons au Seigneur de nous rapprocher un peu plus de la sagesse, de son « esprit intelligent 
et saint, unique et multiple » (Sg 7, 22), comme dit l’Ecriture qui ajoute « la sagesse déploie sa 
vigueur d’un bout du monde à l’autre, elle gouverne l’univers » (Sg 8, 1). 

Jésus a semé cette Sagesse. Elle fait son chemin, même à travers les épreuves. 

Je l’ai vu dans votre dignité d’exploitants agricoles, dans votre refus de bouc-émissaires, dans 
votre solidarité, votre écoute et votre recherche constante de meilleurs chemins. « Son jour sera 
là, dit Jésus, mais auparavant, il faut qu’il souffre beaucoup et soit rejeté par cette génération » 
(Lc 17, 25). Jésus en a fait l’expérience. Il est ressuscité. Sa victoire sur le Mal est chemin de 
résurrection pour tous. 

Nous apporterons dans quelques instants à l’autel un peu des bons fruits de la Création et du 
travail des hommes. Par la grâce de l’Esprit Saint, par notre prière, la vôtre et la nôtre, ils 
deviendront le Corps et le Sang de Jésus Sauveur, donnés en nourriture. Offrons nos vies de 
travail, l’amour reçu et donné, nos souffrances. 

Que Dieu purifie nos cœurs pollués, nous fasse communier à son amour, et qu’il fructifie notre 
travail et nos vies.  

 DOMINIQUE LEBRUN 
Archevêque de Rouen. 


